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il faudrait justifier d'un document faisant remonter authentique-
ment les armoiries paldes d'argent et d'azur : (ou Variante d'azur et
d'argent) de six pieces ä la bände de gueule chargde de trois
coquilles d'or au moins ä la fin du xne siecle. La question reste
ouverte.

Je serais heureux que vous vouliez bien publier ces lignes.
Veuillez agreer, Monsieur, l'assurance de ma consideration dis-

tingu^e.
Godefroy de Blonay.

Chateau de Grandson, le 30 mai 1910.

LA SUISSE A L'EPOQUE MEROVINGIENNE

Achievement de l'invasion germanique en Suisse, partage
du pays entre les Alamans, qui constituent un element ethni-

que nouveau, et les anciens habitants, amoindrissement de

la Rhetie, reduite au territoire de Coire, affaiblissement des

Burgondes, refoules jusqu'ä l'Aar et fortement romanises,
tels sont les traits dominants de l'epoque merovingienne en
Suisse.

M. Paul-Edmond Martin l, sous-archiviste de l'Etat de

Fribourg, en a entrepris 1'etude, basee sur la critique des

textes qui nous sont connus.
Lhnvasion progressive des Alamans se prolonge ä travers

tout le moyen äge. Elle cree en Suisse une langue nationale

et une culture nouvelles, differentes de Celles des Burgondes,
des Rheto-Romans et des J.ombards, maitres de l'Italie du
Nord. A la perte de l'independance politique s'ajouta pour
les Burgondes celle de leur existence nationale. Les

Alamans, au contraire, gardent leur caractere de nation germanique.

Mais l'histoire de notre pays nous reste alors presque

1 Etudes critiques sur la Suisse a Vepoque merovingienne, 534*715?
avec une carte. — Geneve, A. Jullien, edit, 1910,
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inconnue. Sa situation geographique, ses frontieres
naturelles, son relief, favorisent d'une part son unite que tous
les demembrements de l'histoire n'ont pas (empeche
de se reconstituer et permettent, d'autre part, des groupe-
ments particularistes en depit des conquetes etrangeres.

Les Burgondes, venus des bords du Rhin, sont accueillis

sur le territoire romain et etablis dans une region appelee

Sapaudia, Qu'est cette ancienne Savoie Les textes que
nous contjaissons ne permettent pas de le dire d'une
maniere exacte. Au territoire de Geneve et de Grenoble, il
conviendrait d'ajouter, semble-t-il, la Tarpntaise et la Mau-
rienne et une partie du Valais (443). A cette epoque, Geneve

fut la capitale et la residence des rois burgondes. En 457,
ils occupent ä l'Ouest, au-delä du Rhone, un nouveau pays.
En 463, ils sont au sud de la province viennoise; Vienne et

Lyon sont burgondes en 470. Au nord, Langres est atteint
en 487.

Attaquee par les Francs vers 532, la Burgondie de Godo-

mar r6siste avec energie. Les Francs repoivent des renforts
de Theodebert et Godomar, vaincu,disparait en 534. Le pays
qui entoure Besanpon et Vindonissa-Avenches appartient
des lors ä Theodebert et fait partie du royaume d'Austrasie.

Deux ans apres la conquete du royaume de la Burgondie,
la Suisse Orientale, occupee par les Alamans, sous 1'hegemo-

nie des rois ostrogoths, passe sous le sceptre des rois mero-
vingiens.

En 536, toute la Suisse actuelle burgonde, alamannique
et rhetique entre dans l'histoire merovingienne.

Des lors ce que l'on connait de la Suisse se reduit ä peu
de chose. II faut aller le chercher dans les annales generates
du royaume franc, dans les documents de l'epoque, la

geographie historique des partages et les traditions anciennes,

conservant en Suisse le souvenir des Merovingiens,
La chronique de Marius d'Avenches s'arrete en 581 et
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l'histoire des Francs, de Gregoire de Tours, prend fin en

590. Le guide qui s'offre des lors ä nous est la chonique
dite de Fredegaire. Elle est l'ceuvre de trois auteurs. Deux
auteurs burgondes nous menent successivement jusqu'en
642. Le dernier, un Austrasien, leur succede et va jusqu'en
658.

Les consequences de la conquete franque ne sont pas
funestes au pays. Sous des chefs indigenes d'abord, francs

ensuite, les Burgondes doivent le service militaire comme
nation tributaire. lis constituent d'abord un contingent ä

part dans l'armee franque; puis tout caractere ethnique
disparait dans cel!e-ci. Les impots pergus chez les Burgondes

sont ceux de l'Austrasie ou de la Neustrie. Sans doute,
le fisc merovingien s'attribue les revenus du fisc depossede
des rois burgondes. L'impot foncier romain subsiste comme
aussi les douanes ou peages. Un droit de gite est impose

aux etrangers et etendu aux fonctionnaires.
Le patrice, fonctionnaire direct du roi, est place ä la tete

d'une circonscription territoriale. C'est un titre honorifique
et militaire: il faut cependant renoncer ä en faire le chef des

Burgondes et comme un vice-roi.
Le pagus ultrajoranus merovingien est done un grou-

pement administratif d'anciennes cites romaines.

L'histoire des Alamans ä la meme epoque suit une
evolution contraire ä celle des Burgondes; il existe chez eux
un sentimentjiational plus fort et une solide unite ethnique.
Les Alamans suivent bien ä la guerre les armees franques,
mais sous le commandement de leurs dues.

Quant ä la Rhetie de Coire, eile ne conserve pas sous
les Merovingiens son administration romaine ; elle rentre
dans le cadre de l'organisation franque. Ce pays suit par sa

situation geographique les destinees du duche d'Alamannie.
Comme lui, il depend des rois d'Austrasie et change de

maitre au gre des partages des Merovingiens.
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Tel est, resume ä grands traits, le travail tres savant de
M. Martin. Precede d'une riche bibliographie du sujet, il
nous permet de nous rendre un compte exact de ce que fut
notre pays ä cette epoque troublee des temps merovingiens.

P. D,

LAUSANNE EN IMAGES.

ESSAI D'lCONOGRAPHIE

(Suite. V. livraison d'avril.)
Vues de Montbenon, au nord sur la ville,

au midi du cöte du lac.

Date aproxim.
de la vue.

1845 Schmid ä Geneve, L, Betremieux, i.
Lausanne, le nouveau pont. Lith. en noir 118/90, du bas des

cötes de Montbenon.
— Du Bois, J., d.

Lausanne, le Grand Pont. Lith. en noir 112/85, prise du bas
des arcades cotd Montbenon.

— Winterling.
Vue de Lausanne depuis Montbenon. Gouache 205/150. Un

homme debout causant ä une femme assise au bord d'un chemin
conduisant dans le ravin du Flon (avant la lettre).

— Winterlin, d., Tanner, J.-J., s., Hasler k Bäle, ed.

Lausanne, vue du Grand-Pont et de la Cathüdrale depuis
Montbenon. Gr. en noir 204/151. Un homme deboutau ierplan,
causant ä une femme assise, un enfant pres d'elle.

— Anonyme.
Vue de l'entree du Grand-Chene depuis l'Arc et vue de la

ville. Petite lith. en noir 116/87. Prop.du Vieux-Lausanne B. 89.
— Desvernois,/?., de Spengler, /.

Vue de Lausanne prise de Montbenon, de S'-Frangois ä Chau-
deron. Une femme tenant un enfant dans ses bras, k ses cötds

une petite fille, au ier plan. A gauche un promeneur assis surun
banc avec un chien. Lith. in-fol. en noir. Coll. G.-A. Bridel.

— Piot, As, f.
Le Grand-Pont. Aquarelle, prop, de M. Hofer ä Lausanne.


	La Suisse à l'époque mérovingienne

